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Kleinere Mitteilungen.

Communications diverses.
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Traurig, aber wabr ! Für deu Vo,:^elscliutz liai, sicli das .Stadtlbrst-

amt Wintertliur durch Aiifliäiigeu von 50 Stück Berlepscirsclier Nistkasten
für Moiseii, Stare und Speelite an geeigneten Stellen der Eschenbergwaldungen
und durcli P^ütterung der Vögel während der Winterszeit betätigt. Betrübend
ist die W'ahrnehnmiig, dass Nisthöhlen und autuinatische Futterkästen vor
Beschädigungen und sogar vor Entwendung nicht verschont Ijleiben.

Aus „Sc/iwci;eri.-^c/te Jmjdzcituny''

.

Solche traurige Vorkommnisse sind leider auch in Bern zu verzeichnen.
So wurde vor einigen Jahren ein bei einem Schulhause aufgestellter grosser
Futteitisch des Ornithologischon Vereins Bern gestohlen, eine im Walde auf-

gehängte Meisenglocke wurde heruntergerissen und auch die Nistkasten bleiben

von den zweibeinigen Baummardern nicht verschont. D. Red.

Ans dem Verwaltnngsbericbt der Forstdirektiou des
Kantons Bern 1915. y.on den Wildhütern der Hochgeljirgszone sind in

den Bannliezirken erlegt wofden : Habicht 13, Sperber 21, Bergraben 88, Krähen
lliU, Elstern 49, Häher 125, Würger .'4, Adler L'. K.. D.

Dans une recente chronii|ue au „Temps" M. Cunisset-Carnot raconte
la Tie des oiseaux sur le front de combat : ,. . . Dans la zone des
arinöes, les menages de perdrix sont tout ä fait familiers, il en est de mi5me
des mesanges et des rossignols. Dans ia fori'^t de F . . , en Lorraine, un
couple de mesanges a elu domicile dans une boite aux lettres de fortune, ins-

tante par nous au cantonnemeiit, mais levee r(?gulierement deux tois par jour.

Les lettres v etaient jetees au hasard. A chaque fois i|u'on ouvrait, on les

trouvait repoussees dans un eoin par les deux oiseaux, (|ui se reservaient

l'autre et ne s'envolaient pas, mi'me devant les maiiis prenant les lettres. Alors
nous leur avons abandoime cette boite et nous en avons accrochce une un
peu plus loin. Parfaitement trani|uilles, tout en vivant constamment au milieu

de nous, dans notre familiarite, ils ne s'inquietaient mi'me pas quand nous
ouvrioiis la vieille boite pour voir oü ils en etaient de leurs affaires. Puis la

mfre a couve ses dix oeufs, les dix jeunes volötent maintenant autour de nous
avec leurs parents." Bien des faits analogues sont indiques par des lecteurs

du „Temps" qui se trouvent au front ou au proche arriere, c'est ä dire dans
le vacarme de la canonnade, si ce n'est mi'nie dans le combat. Les oiseaux

y vivent nombreux, les fauvettes. les rossignols chantent comme partout et,

les alouettes s'eli'vent toujours au ciel en egrenant leurs tiretirelis.

Les merles seraient moins nombreux et ne chantent plus du tout.
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